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gante simplicité avc *.celui des doctoresses et des bachelières à
lunettes bleues,,, les mains so tendirent avec empressement vers

-elles. Nadiége avait déjà la réputation d'une forte tOto, l'appoint
des deux millions du la comtesse pouvait singulièrement aider, à
,un moment donné, une association dont la caisse ne regorgeait
Tas d'or.

Ce fut donc eans étonnement et sans réclamations, quoi.
que les lèvres pincées de la bachelière Prascovia Pastoukoff té-
inoignassent son peu de bienveillance pour ces aristoorbite, qu'un
lhomme au front chauve, le menton parfaitemfent rawlýiwd4a.
chant d'un groupe d'étudiants imberbes autant. que rapéa '-
vança vers elles et les invita à prendre place* sur l'usi des tûeé
siéges destinés au bureau.

Très-flattée secrètement dans son amotupropre, la comtesse
a'en défendit d'abord, puis finit par accéder aux instances de
ion introducteur, avec lequel la Sibérienne, -demeurée debout,
entama un aparté de quelques minutes, singulièrement favorisié
par le bruit des âalves répétées4, qui ébranlaient les vitres, scan-
dant de leursdétonations l'air nati 'onal du (t Bojet tzara, kr&ni ,

,,Dieu protège le tzar), joué par toutes les musiques des régiments
doe chinté en choeur par cent mille voix.

Uge manifestation aussi triomphante ne. pouvait pas passer.
:.sans -protestation!: Yi're la Rugrio libre 1 vive, Nihil 1 glapit de sa
'poix de fausset la fa'rouch.e Praseoqvia..

-Vive la -Russiq libre t répét èrent quelques enthousiastes.
-Silence I. cçia l'homme chauve, soyons prudents, la police

mous écoute, et il se tourna de tous les catés, agitant les bras et,
roulant des rettdszinqüiieto, comnme s'il craignait que toute. la;
gendarmerie blède du tyran. ne se ruâit 'sur l'assemblée. &

.Enfin-le dèrnier. ooup.de'eapon se fitentendre, suivi *du sourd.
roulement de l'artillerie, les musiques s'éteignirent en s'éloignant,
len trôu es. diSfilèr=4t ehaque. corps se rendaisit à sa caserne, -et.,do
la plendide parade ilt ne resta'd'autrc trace que le sol piétinerdes.

ornières mrusées da'nsla neige. par, les caissono, et, sur le boed.
opposé dola 'Néva,' que le payillon élevé pour la céré noï, et,
autour duquel:se bouseulaienties moujiks, pourpuiser avec leuirs,
-écuelles l'ea.a sar e, dans laquelle de pieuses mères, ne crajgtsent,
pas kle- plonger -leurYenfants violacée per lp froid..

,--.j FrÙre;:ft alors le -inOne personnage -en e'adlresant à
-la8reshblée' " 'armée.,dés inbéoilqs adorateurs du -tyr~an A: enfii
daignidnous débairaaeeSde.sors voisinage importun, ces maln,
tenant au.'t;oùr. dot lI'ariàée de eux qui hïienent toutes .les tyraný
nies de délibérer ds.ns.sein ealm6 et dlans sa, force.; nous sommnes
ici tous égaux. cepcule, comme il est nécess ire que quplqu'un
.d irige ladiEcui1spi j'.v.~< age àt nomnnir un.présidentproi

'rends 1e fauteuil ýt uc perdons ppi le tipfirent deux
ou trois étudiants à lalégère. . ,,

Que ceux.quit consentent à ce que, je piéside lèvent, la

L'épreuyû tic fut pas dlouteuse.
-~Quýl3scront les a-'..sseu rs. ?

*-Puisquke, Fodora ilaikaïlovna s'et~ dejà instaLl»o, répliqua
-sdchement Praseovia, qu'elle reste au bureau, à quoi bon chercher
.mcétur.tlquC .pou iuor'u il n1yaý rien à décider.

Sýoeur, je te cède la *place, fit la cointess se levant un peu
.émue de cette impertinence..

-,Non, non,. s'écria-t-on, ,nous refusons Prascovia.
La nihiliste pâlit de d4éit ; sans y prendre garde le pr~ésidcnt

,dit: Jepropose .doxncFcda.ikïov.
- Oui 1 oui I fiissons.

- Et pour second asseseur, Nil An1.onovitob, qui remplir
aussi les fonctions de secrétaire.

- Adopté I firent les nihilistes.
- Tu n'as donc pan été arrOtd, frère, dit Nadidgo au jeune

étudiant quand il passa devant elle.
- A quel propos ? fit-il étonné.
- A propos des paquets de proclamations distribués à la gare

et en particulier de .ceux.glissés dans les poches de Panicratief et
d'Artamof.

- Tu m'as vut
- Parfaitement, ct nous,'nous, reverrons encore, Nil, Auto.

noviteh,,tuew un ýbravo. .

Il lui Serra la maini en rougissant.
- Frères et soeurs, la séance est ouverte, fit le pr4sident.

Voici un pli qui m'a,été remsis,, il ne m'est pas'- permisi vous le
savtz, do vousdireparqui, mais vous pouvez reconnaître le cachet
ajouta-t-il en passant à Nad iége la lettre fermée, scellée d'un cachet,
représentant deux poignards en croix, surmontés .d'un niveau au -
tour duquel on lisait,. Comité difecteur ýde Saint-Pétersbourg

Le secrétaire fit circuler la lettre sous les yeux. de I% r

- Quelqu'un de výois a-t-il des. doistes?. .....
-Pe2onne, ouvre, puvre.........,.,-
'le président rompît le sceauj et retira trois oà.qùatrc feuils

do ýl'enveloppe, chacune d'elle portait sons numéro. -

-Comùmençons parlenuméro-I, fit-il, ècest un-résuxé de
la .orrespondanee, étrangère. A' Genévo, :nos amsis sooeupent.
de nousdes ballotaýdo brochuresnihilistes et do proolsWmýtionm,
ont été'adrèsséeà au.comiké., - " -

*- Qui ne 'les ;recevra- pas! dit, uée voi'x.:
-Qui les a- reeucs-pair l'intermédiaire dnedaine de'l&

cour, assez haut placée pour que ses bagages ne soiesst'pas jiat-
tés.à.latdouane de Sain t-Pétorsbourg.; Au aeso,Ieeubdklà été,

*le résultat serait lommo,.nous avons. des msla.'diu-

* -BravoI1 cria-t-on deotoutes parti.§; . "-.
A . Pa-li un.joqrnal'r6pandu-embrasse notre; oamieaydi,

ardeur! *ct:a, promis Aet.ikblier tous les;* documeIits::que.tous:ea-
verrons;, un- comité. .évolutionnaire.forméd, par,; l'initiative1io,
quelques chefs deila- libre-pensée, soe. tra.cna art.avee.tous.
nosnationaux de,Fraoey pour, les ..aider- delsc. lonzirep,oe.eam-

verr~..es n3isaieu:en Polognie; en-IPrams, ae~~r@i,,
Rusie,. pour favorisr. nos projets., .Dis. -Londr.S; ..u". iciis*.do
projectiles explosibles d'une grande puissnce et d'invention n9su-
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